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Et la fraternité 
chassa les ténèbres... 
En mourant, le roi David confie Israël 
au plus sage de ses fils : Salomon. Outre 
la mission de maintenir la paix dans 
son royaume, conservant les alliances 
âprement établies par son père, Salomon 
a la charge de bâtir la maison de Dieu, 
le Temple qui accueillera l ’Arche 
d’Alliance... Mais l’œuvre est telle qu’elle 
nécessite un maître en architecture, 
initié par les Anciens, héritier des 
bâtisseurs de Der el-Medineh. Le roi de 
Tyr, ami d’Israël, connaît cet homme, 
qu’il emploie dans la conception de ses 
plus grands travaux et qu’il va envoyer 
auprès de Salomon. Il se nomme Hiram. 
L’épopée de la Franc-Maçonnerie 
commence alors, Hiram devenant le 
légendaire fondateur de l’Ordre... Mais 
plus tard, à la destruction du Temple 
de Salomon, la pierre portant les trois 
symboles « gravés » par Dieu, une étoile, 
un croissant et une croix, sera brisée 
en trois fragments. Trois veuves en 
récupèrent chacune un...
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Pour construire  
la maison de Dieu, 
bâtir le temple  
de l’esprit. 
Jérusalem, 1187 après J.-C. Après un 
siège de plusieurs semaines, l’armée 
de Saladin a pris la ville aux chrétiens. 
Dans la débâcle, une veuve s’adresse à 
Hugues, jeune tailleur de pierre français.  
Elle lui annonce qu’il est le maillon d’une 
chaîne et lui remet une pierre portant 
une croix gravée... Bien des années 
plus tard, les descendants de Hugues 
feront ainsi partie des plus grands 
bâtisseurs de l’Histoire, impliqués dans 
la construction de monuments chrétiens 
comme la cathédrale de Cologne,  
ou l’abbaye de Westminster à Londres.
Centré sur les bâtisseurs, ce second 
volume de L’Épopée de la Franc-
Maçonnerie nous raconte également en 
creux le passage de la Franc-Maçonnerie 
opérative à la Franc-Maçonnerie 
spéculative qui aurait eu lieu en 
Angleterre et en Écosse. C’est à cette 
époque que sont décrits les Anciens 
Devoirs, racines des rituels maçonniques 
modernes.
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La mémoire populaire se souvient de son combat 
victorieux contre le géant philistin Goliath. 
Alors que David est roi des Judéens, il va unir  
les deux royaumes de Juda et d’Israël pour devenir  
le grand roi d’Israël. Il conquiert la ville de Jébus qu’il 
nomme Jérusalem (que l’on peut traduire par « ville 
de la paix »), dont il fait sa capitale et où il installe 
l’Arche d’Alliance. David veut justement construire 
un temple pour accueillir de façon définitive l’Arche. 
Mais, comme il a fait la guerre, et que de ce fait il est 
devenu impur, c’est son fils Salomon qui bâtira ce 
Temple.
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 DAVID

Son nom (Shelomo en hébreu) se rattache à la racine 
shalom qui veut dire paix. Le mot qui le caractérise le 
mieux est « sagesse ».
Dans une Loge maçonnique, le pilier qui soutient 
la lumière dénommée « Sagesse » est attribué 
au Vénérable Maître, qui lui-même représente 
symboliquement Salomon.
Le règne de Salomon est une période de paix et de 
prospérité. Salomon est aussi un roi bâtisseur : il fait 
construire dans sa capitale de Jérusalem des édifices 
imposants : le Temple, mais également le palais royal 
et les fortifications.
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 SALOMON

Selon le livre des Rois, « il n’y a rien dans l’arche,  
sinon les deux tables de pierre déposées par Moïse à 
l’Horeb » , c’est-à-dire les Tables de la Loi remises par  
Dieu à Moïse. Cette Arche suivra les pérégrinations 
et vicissitudes du peuple hébreu au cours des siècles, 
jusqu’à ce que David l’installe à Jérusalem. 
Puis l’Arche d’Alliance disparaît. De multiples 
légendes ont couru depuis des siècles pour savoir où 
elle se trouve.

 L’ARCHE D’ALLIANCE

Sa
in

te
 A

rc
he

 d
’A

lli
an

ce
 e

t s
iè

ge
 d

e 
m

is
ér

ic
or

de
  

de
s 

Is
ra

él
ite

s.
 

Gr
av

ur
e 

co
lo

rié
e 

du
 x

ix
e 

si
èc

le
. ©

 N
or

th
 W

in
d 

Pi
ct

ur
es

/L
ee

m
ag

e 

Le Tabernacle est une tente qui abrite l’Arche 
d’Alliance lorsque les Hébreux sont encore nomades.
La Bible nous indique que le Tabernacle a 10 coudées 
de large, 10 coudées de haut et 30 coudées de long, et 
est ouvert sur la façade est. 
Il est recouvert par une grande toile de lin blanc, 
entrelacée de figures de chérubins, en bleu, en 
pourpre et en écarlate. 
L’ouverture de la façade est fermée par une toile 
appelée « la porte » ou premier voile.
Un autre rideau appelé « le Voile » (ou second voile) 
est suspendu de manière à diviser le Tabernacle en 
deux appartements. Le premier de ces appartements, 
le plus grand, était appelé le « Saint ». Le second, celui 
qui était en arrière, était appelé le « Saint des Saints ».
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 LE TABERNACLE
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À l’image des douze apôtres, ils ne portent pas 
toujours le même nom en fonction des obédiences 
maçonniques. Cependant ils sont traditionnellement 
appelés « mauvais Compagnons ». 
En Franc-Maçonnerie, dans les Loges symboliques, 
il existe trois grades : Apprenti, Compagnon, Maître. 
À l’image de ce qui se pratiquait sur les chantiers des 
bâtisseurs, les Apprentis apprennent et regardent en 
silence, les Compagnons travaillent et les Maîtres 
dirigent la construction. 
À chaque degré correspondent des savoirs et des 
secrets. Or ici, des Compagnons qui n’en ont ni 
les compétences ni le mérite souhaitent obtenir de 
Maître Hiram les secrets du grade de Maître. Devant 
le refus de l’architecte, ils vont le tuer. 
Ces mauvais Compagnons représentent l’ignorance, 
le fanatisme et l’ambition déréglée qui sont les pires 
défauts. Nous sommes donc successivement à la fois 
Maître Hiram et les mauvais Compagnons, car c’est 
en nous qu’a lieu la bataille entre le Bien et le Mal.

La légende veut nous dire que la Vie est plus forte  
que la Mort. C’est un message humaniste fort. 
Ici prend tout son sens la symbolique de l’acacia 
puisque c’est le bois qui recouvre les Tables de la Loi,  
le bois qui décore les murs du Temple mais aussi 
l’arbre sous lequel les Compagnons retrouvent  
le cadavre de Maître Hiram.

 UNE LÉGENDE INITIATIQUE

Le Premier Temple ou Temple de Salomon a été 
construit, d’après la Bible, par le roi Salomon au 
xe siècle av. J.-C. Il a été entièrement détruit par 
Nabuchodonosor II en 587 av. J.-C. Il est probable 
que ce soit à ce moment que l’Arche est perdue.
Le Deuxième Temple fut construit au retour de la 
captivité des Juifs à Babylone, vers 536 av. J.-C. 
Le Temple d’Hérode est une rénovation importante 
du Deuxième Temple, faite par Hérode Ier le Grand, 
roi de Judée. 
Il n’en reste aujourd’hui comme vestiges que les murs 
de soutènement de l’esplanade et les restes des arches 
qui permettaient l’accès à cette l’esplanade. 
Le dôme du Rocher, haut lieu de l’islam, est érigé sur 
les ruines du Temple. Il reste le Kotel ou « mur des 
Lamentations », côté ouest du Temple. Il est l’un des 
principaux lieux saints du judaïsme.

 LES TEMPLES
 DE JÉRUSALEM
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Il est destiné à remplacer le Tabernacle et à donner 
une demeure fixe au Dieu d’Israël.
Salomon construit le Temple, à grands renforts de 
bois de cèdre importé du Liban. Le roi de Tyr lui 
assure les services de son meilleur architecte, Hiram-
Abif, ainsi que de milliers d’ouvriers.
Salomon recouvre d’or tout le Temple, puis y place 
l’Arche d’Alliance du Seigneur. On accédait, par une 
porte de bois d’olivier et de cyprès recouverte d’or, 
dans au Saint des Saints, l’endroit le plus sacré de  
la maison de Dieu.

 LE TEMPLE
 DE JÉRUSALEM

Il y a deux Hiram dans notre histoire.
Dans la Bible, nous trouvons Hiram, roi de Tyr 
et allié du roi Salomon. Bien que n’étant pas juif,  
il va pourtant aider Salomon à édifier son Temple.
L’autre Hiram est « bronzier », il travaille l’airain : 
« Le roi Salomon fit venir de Tyr Hiram, fils d’une 
veuve de la tribu de Nephtali et d’un père tyrien, 
qui travaillait sur l’airain. Hiram était rempli 
de sagesse, d’intelligence, et de savoir pour faire 
toutes sortes d’ouvrages d’airain. Il arriva auprès 
du roi Salomon, et il exécuta tous ses ouvrages. »  
Livre des Rois - chapitre 7 - versets 13 et 14
Mais il n’y a pas, dans la Bible, de récit de la mort 
d’Hiram le bronzier qui – de plus – n’est pas architecte. 
Alors comment passe-t-on du récit biblique au récit 
maçonnique ?
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 HIRAM ET HIRAM

Nous ne savons pas quand ni comment a été rédigée 
la légende maçonnique d’Hiram.
Cette légende initiatique est probablement 
l’aboutissement et le mélange de plusieurs légendes 
antérieures : on pense bien sûr à Isis et Osiris dans la 
mythologie égyptienne, à Noé et ses fils, ou encore à 
Jésus qui vainc la mort par la résurrection.

 APPARITION
 DE LA LÉGENDE D’HIRAM

 LES TROIS MEURTRIERS
 DE MAÎTRE HIRAM

Cette pierre est couverte des symboles des trois 
religions monothéistes. Si cette histoire n’est pas 
stricto sensu maçonnique, elle n’est pas sans lien. 
La pierre symbolise ce qu’on appelle la « Tradition 
primordiale ». L’idée – l’hypothèse de travail – est 
qu’avant la création de toutes les religions, il y avait 
une Tradition primordiale, une source spirituelle 
première, issue du fond des âges, qui irrigue les 
courants religieux créés au fil du temps. Les religions 
seraient le versant exotérique, c’est-à-dire visible, de 
cette tradition. Les mouvements initiatiques (comme 
la Franc-Maçonnerie, la Kabbale, le soufisme...) en 
seraient le versant ésotérique, c’est-à-dire caché, 
réservé aux seuls initiés.

 LA PIERRE DE LAVE 

Symbole maçonnique 
de la Grande Loge de Pennsylvanie, USA, 
xviiie siècle, gravure. © Granger collection /Bridgeman images Emblèmes maçonniques © Aisa /Leemage

Dossier réalisé par 
Jean-Laurent Turbet



Depuis ses débuts, la Franc-Maçonnerie inquiète et nombre de fantasmes et d’idées 
préconçues sont encore véhiculés. Pourtant son objectif est de former des hommes 

libres, tolérants et ouverts qui essaient sans cesse de s’améliorer et d’améliorer la société.

La Franc-Maçonnerie n’est pas une école où l’on enseigne la philosophie, la théologie,  
ou toute autre matière savante. C’est un lieu de pensée où l’on apprend à réfléchir, à écouter 
ceux qui vous entourent et à examiner avec bienveillance et intérêt leurs propos. C’est un 
apprentissage de la vie dans le respect de la personne humaine.

Considérer l’autre comme son Frère apprend au Franc-Maçon la tolérance, le respect  
de l’autre et à aimer l’autre dans ses différences. C’est ainsi que la Franc-Maçonnerie 
rassemble des hommes et des femmes de toutes croyances, de toutes religions, de toutes 
couleurs de peau, de toutes origines résolus à fraterniser en dépit de tout ce qui peut  
les séparer. 

En racontant pour la première fois en bande dessinée son histoire et ses légendes, nous 
espérons que cette série permettra de lever un voile sur cette société discrète qui lutte contre 
l’obscurantisme, l’extrémisme et l’intolérance.
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